
CHAMBRE DE COMMERCE
DE SOREt

Nous publions ci-dessous le rap-
port annuel (lu président de la
chambre de commerce de Sorel, ainsi
que le résultat de l'élection des offi-
ciers pour l'année prochaine, qui a
en lieu à l'assemblée générale tenue
vendredi, le 15 du courant.

Rapport du Président
Messieurs et chers collègues,

C'est pour la seconde fois que,
fidèle à la coutume, je viens vous
soumettre le compte-rendu de nos
travaux pour l'année écoulée.

Je n'ai aucun fait local de bien
grande importance à vous signaler.

Nous avons semblé durant l'année
être plus apathiques que l'année
précédente, ceci est dû à la nonas
sistarce-es membres aux assem-
blées ; cependant ce que nous n'avons
pu faire aux assemblées générales
nous l'avons fait en conseil et même
en comité, et bien que notre rôle ait
été aussi modeste que pendant les
années précédentes et que les ques-
tions soumises aient été moins nom-
breuses, certaines d'entre elles
étaient cependant d.'une importance
vitale pour Sorel et la région que
notre cité commande.

En effet, quoi de plus important
pour nous que la question du pro.
longement du chemin de fer " Inter
colonial" par la rive sud, jusqu'à
Montréal; nous avons agi sans faire
trop de bruit afin de ne pas froisser
les intérêts politiques en jeu ; nos
efforts n'ont pas été couronnes du
succès que nous nous croyions en
droit d'obtenir, mais nous avons la
conscience du devoir accompli e
nnns ne croyons pas avoir froissé
aucune susceptibilité politique.
- Il est bien vrai que nous n'avon

pas mieux réussi jusqu'à présen
ave la question de la résidence du
Juge, question qui menace de deve
nir éternelle, mais nous avons fai
notre possible cette année, nou
avons compilé nos résolutions, re
quêtes et pétitions depuis 1889, nou
avons transmis cette compilatio
avec une nouvelle réquisition à So
Excellence le Gouverneur Généra
en Conseil, et à une dizaine de
honorables ministres, sénateurs e
députés que nous croyions devoi
porter le plus d'intérêt à notre dis
trict, et nous espérons que quelque
uns de ces messieurs prendront fai
et cause pour nous et nous obtien
dront justice prochainement.

La question de la reconstructio
du pont d'Yamaska a encore été dis
cutée, nous sommes allés en déléga
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tion auprès de l'honorable premier-
ministre de la Puissance à ce sujet, t
nous en avons conféré avec notre
député au fédéral et nous nous som-
mes toujours tenu à sa disposition
pour lui prêter main forte au besoin
et l'aider à obtenir une solution fa-
vorable, et comme je vous le disais
il y a un instant, malgré que notre
rôle ait été bien modeste et que nous
ne puissions nous attribuer le mérite
de la chose, nous avons pu constater
que certains travaux ont été faits à
Yamaska ; espérons que ces travaux
seront repris d'une manière séri-
euse et le pont reconstruit dans un
avenir très prochain.

Nous avons approuvé des résolu-
tions approuvant le projet d'une
exposition internationale à Montréal
en 1901, des résolutions en faveur
d'une loi fédérale pour le règlement
des faillites. Le projet de M. For-
tin vous sera soumis à cette assem-
blée.

Nous sommes aussi allé en délée
gation apprès de l'honorable mi-
nistre de§ Travaux Publies relative-
ment à l'achat de terrains pour les
usines de son département et nous
pouvons constatEr avec plaisir par
la construction que nous avons vu
s'ériger cet hiver que le gouverne-
ment n'a pas l'intention d'enlever
ses travaux de notre port.

Je dois remercier cordialement
l'hon. sénateur de notre division
d'avoir introduit nos diverses délé-
ga-tions auprès des hoanorables mi-
nistres et de nous avoir prêté son
puissant concours,

Nous avons aussi constaté avec
non moins de plaisir que la direc-
tion de la Compagnie de Navigation
Richelieu.et Ontario a particulière-

t ment favorisé notre port durant la
dernière saison d'hiver et nous
avons tout lieu d'espérer que les

s bons procédés le cette puissante
t cônpagnie ont été récompensés par

la manière habile avec laquelle nos
- braves ouvriers ont exécuté les tra-
t vaux qui leur ont été confiés.
s Maintenant, mes chers collègues,

ma tâche est terminée et après avoir
s en l'honneur de présider vos déli-
i bérations pendant deux ans, il est
i bien juste que je rentre dans les
l rangs, que l'honneur, comme la
s charge, soit partagé, et je vous prie
t de croire que simple membre je me
r trouverai plus à l'aise pour travail-
- 1er au développement de notre loca-
s lité et -à la prospérité de notre
t Chambre de Commerce.
. Et c'est avec une grande effusion

de cœur que je vous remereie de
n l'honneur que vous m'avez fait en
- m'élisant deux années votre prési-
- dent, et mon successeur peut être

certain de mon concours le plus en-
ier.

Sorel, 15 avril 1898.
L. T. TREMPE,

Président.

Les officiers élus sont MM. Ar.
Pontbriand, président ; A. C.
Trempe, vice-président ; J. A.
Pronlx, trésorier ; W. L. M. Désy,
secrétaire.

Conseil : MM. C. O. Paradis, L.
T. Trempe, N. F. Patenaude, L, S.
Robitaille, Arthur Langlois. P. C.
Lemoine et E. C. Lalonde.

LA SITUATION DES BANQUES-

Nous publions d'autre part d'a-
près la "Gazette du Canada '' le ta-
bleau des banques arrêté au 31
mars.

La circulation est restée sensible-
ment la même que celle au 28 fé-
vrier, puisqu'il n'y a qu'un écart
de $100,000 en faveur du mois der-
nier. En mars 1896 la circulation
était de $30,790,000 ; en mars 1897,
de $31,080,000, et elle était au même
mois de 1898, de $35,930,000. La
différence entre les deux dernières
années est marquée. Bien qu'en
1897 on percevait déjà une amélio-
ration dans la situation commerciale
générale du pays, l'élan se trouvait
néanmoins arrêté par l'incertitude
qui régnait au sujet des change-
ments prévus au tarif. Cette année
les mêmes craintes ne se sont pas
reproduites et les capitaux pou-
vaient circuler librement, rien dans
la situation du pays ne les rendant
timides. Au contraire, la demande
de nos produits au dehors va s'ac-
centuant et, dans l'intérieur, de
bonnes récoltes vendues à bons prix
avec la¯peršpetivê-~dweadence
considérable de nouveaux consom-
mateurs dans les régions aurifères
ont répandula confiance partout. Et
il faut que cette confiance paraisse
bien et dûment justifiée à nos insti-
tutions financières puisque nous
voyons leur portefeuille se grossir
d'un mois à l'autre de $7,000,000;
c'estf en effet l'augmentation du
chi e des escomptes au 31 mars; le
mois de février avait déjà une aug-
mentati'on de $4,000,000 sur janvier
au chapitre des escomptes et avances
en cours, c'est donc $11,000,000 de
plus en deux mois que nos banques
ont avancé au commerce.

Les dépôts en comptes courants
ont, d'autre part, diminué. de $2,-
500,000 ; ce sont des fonds employés
également dans les opérations com- -
merciales.

Quant aux dépôts de l'épargne


